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Sujets di:ers: Saisie de tabac canadien ; au lieu
soustraire à la loi qui règle la vente de ce pro
drait mieux de demander à la législature fé
changements quant à l'imposition de certai
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Cioses et autres : Les oiseaux et les écoles primaires en France
Voies ferrées aux Etats-Unis, un 1d77.-Le sol eu Angleterre
-L'agriculture en Fraunce; au lieu de favoriser l'agriculturt
danis ce pays, on réduit le budget accordé dans le but d'et
favoriser le progrès.-L'onseignement apicole dans la pro
vince (le Québec.-Enneais des abeilles.-L'apiculture at
Canada:-Question de la betterave à sucre au Comité de l'a
griculture à la Chambre Fédérale.

IRecettes : Peinture nu lait et à la ehaux.-Graisso pour adouci
le frottoment des essieux de voiture.

A nos abonnds retardataires.-Pinsieurs de nos abonnés retar.
ataires nous ont demandé de les attendre quelque temps, peut
le payement de leur abonnement ; il y a déjà plusieurs moi.
que nous nttendous, et l'envoi se fait attendre. Ce retard nus
est absolumejnt nuisible, car, nous aussi, nus avons des dltt.

r; à payer, et lnous couptous pour les payer sur les promesses qui
nous ont été faites ,par pluieurs de uus aunts retardatires.
Nous laivos souveit répété, la somnue due par chacun n'est
pas considérable, et ces petis montauts réunis ensemble éta-
blissnt une sonune qui nous11 permettrait do faire honneur à
nilos:ites, si 01 voulait, tant, soit penl se gêner pour mus les
Sire parvenir.-Un ponl de bonne volonté, et songez que pour
la frt <ddpuise que 11011 faisons cliqu semaino, par l pub·1-
ention éle la G(:eis da Campuncs, il nous faut plus que rece-
oir $3 à $4 par semaine.

- La question d'Orient se complique do plus en plus. La
Bussie a imposé à la Turquie des conditions de paix ui équi-
valent à un suicide national. L'Angleterre, voyant nue la Rus-
sie veut être maltresse de la Méditerrande, arme son armée et
sa flotte, qui sur un court avis peuvent être tuises sur pied,
pour défendre ses intérêts menacés du côté do l'Orient et 41.u
côté de lAllemagne. En attendant, M. de B3ismark prononco
des discours équivoques, où il s'amuse à ulystifier et à
mettre à la torture tous les devineurs d'énigmes politiques. Au
fond la pensée de M. éle Bismark est aussi claire que le joui. Il
se réserve, pour le cas échéant, au rôle dit troisiènte larron <le
la Fable.

La France, pendant ce temps, est condamnée, jusqu'à nouvel
ordre, aux agitations stériles et d4nmoralisantes d'ui régime qui
fait violence A1 tous ses intérêts et à tous ses instincts, 4t qui se
traduit par une crise commerciale et industrielle croitssante.

- A la Chambre des députés en France, le budget de l'agri-
culture vient d'être voté avec la suppression du crédit des cou-
cours régionaux. Le public agricole apprendra par là à distin-
guer ceux qui défendent ses intérêts d'avec ceux qui exploitent
sa crédulité politique.

A cette occasion, un des députés, M. Louis de Kerjégu, dit
que l'on devrait augmenter les encouragements à lagriculture,
et que tots les partis devraient 6tre d'accord sur ce véritable
intérêt. L'agriculture de qui dépendent la richesse et la pré-
pondérance du paya, est généralement délaissée pont les autres
carrières, et est abandonnée à des gens pour la plupart de peu
u'd. moyens. Il fiut développer Penseignement agricole à tons
les ul•gré<, pouni que la théorie et la pratique forment uno Ur-
mnéi, de bons cultivateurs. Les écoles d'agriculture sont.utiles
pour former de boits auxiliaires en agriculture. Donner à lagri-
culture, dit-il, c'est flaire au sol nne avance, que le solrend ton-
jmurs lvce usire. On devrait aussi s'occuper des tarifs d muaniers
d.v .utres produits étrangers tjui élèvent des barrières contre
les pirold uita4 de not rt, ,sol.' Aiumoins, doit-on repotidser$outcs les
rédnetionis dîiminldées, sur le maigre budget de !iagriculture.
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